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1. Raconte-moi ! 
 
 
2.Chanson de la rose (Chanson) 

 
 

3. Il a besoin de toi … 
 
 
4. L’arrivée sur la terre (chorégraphie) 
 
 

    5. L’allumeur de réverbère – La Reine 
 
 
    6. La Business-man – La géographe  
     
 
    7. Le désert : La dresseuse d’animaux – la nature  

(La danse de Zéphira) 
 
 

    8. L’aviateur (Chanson : Stone) 
 
 
    9. Final (Chanson :Aimer) 
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1. RACONTE - MOI 
 
ROSE :  Prince. 
 
PRINCE :  Qu’y a-t-il, Rose ? 
 
ROSE :  S’il te plaît, raconte-moi la terre. 
 
PRINCE :   Mais je t’ai déjà tout dit ! 
 
ROSE :  Je t’en prie, encore !  

Tu sais si bien raconter ! 
 

PRINCE :   Bon. Alors je reprends au début :  
J’ai quitté notre planète, 
en profitant d’un vol d’oiseaux  sauvages qui passait.  
J’ai fait 7 escales, sur 7 planètes différentes. 
La 1° était habitée par une reine, 
qui voulait toujours tout commander ! 
 

ROSE :  Même le soleil, pour qu’il se lève ! 
 

PRINCE :   La 2°, par le vaniteux,  
qui voulait seulement qu’on l’admire ! 
 

ROSE :  Il soulevait son chapeau,  
aussitôt qu’on l’applaudissait ! 

 
PRINCE :  La 3° par le buveur qui buvait pour oublier qu’il buvait ! 
 
ROSE :  Pas très intéressant, celui-là ! 
 
PRINCE : La 4°, par la businesswoman  

Qui comptait les étoiles pour les posséder ! 
 
ROSE :  Elle aurait mieux fait de compter les secondes  

et elle aurait été la plus riche du monde ! 
 
PRINCE : La 5° était celle de l’allumeur de réverbère.  

Le seul qui aurait pu devenir mon ami.  
Au moins il ne s’occupait pas que de lui-même.  
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Simplement,  il obéissait à la consigne :  
Allumer les réverbères, éteindre, allumer, éteindre. 

 
ROSE :  Oui, mais il ne dormait jamais ! 
 
PRINCE : La 6° était celle de la géographe. 

Elle notait tous les souvenirs des explorateurs  
dans de grands livres ! Enfin presque tout !  

 
ROSE : Je sais ce que tu veux dire :  
 elle ne notait pas les fleurs ! 
 Je ne lui pardonnerai jamais. 
 
PRINCE : Mais c’est parce qu’elles sont éphémères. 
 
ROSE : Je ne suis pas éphémère ! 
 
PRINCE :  Ne te fâche pas sinon  

Tu ne sauras pas la fin de l’histoire. 
 
ROSE :  Je la connais déjà :  
   Ensuite tu es allé sur la terre. 
 
PRINCE :  C’est vrai. C’était ma dernière visite. 
   C’est là que j’ai compris que je voulais te revoir. 
 
ROSE :  Oui, mais pas tout de suite ! 
 
PRINCE :                   Non. D’abord, je voulais m’instruire. 
 
ROSE :  Surtout, tu voulais t’en aller, me laisser !   
 
PRINCE :                   Je l’ai bien regretté, mais tu étais si… 
 
ROSE :  J’ai changé !  
 
PRINCE :                   C’est vrai. Moi aussi, j’étais trop… 
 
ROSE :                       C’est fini ! 
 
LES DEUX :              Tu te rappelles la première fois qu’on s’est vus !……. 
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 (Ils éclatent de rire) 
 

2. CHANSON DE LA ROSE 
 

         Prince :         Vous êtes belle ! 
 

 Rose :       N’est-ce pas ? 
 

                   Prince :                   Vous êtes belle, mais un peu compliquée. 
 

  Rose :  Ah ! Je me réveille à peine 
     Ah ! Je vous demande pardon   
     Ah ! Je suis toute décoiffée 
     Et je suis née en même temps que le soleil ! 
 
          Prince :                   Elle est belle, mais un peu menteuse. 
 
  Rose :  Ah ! Sans trop vous déranger 
     Ah ! Pourriez-vous m’apporter 
     Juste un petit déjeuner 
     Je prendrais bien quelques gouttes de rosée ! 
 
          Prince :                   Elle est belle, mais un peu capricieuse 
 
  Rose :  Ah ! Avec mes quatre épines 
     Ah ! Je ne me laisse pas prendre 
 Moi je n’ai pas peur des tigres 
 Ils peuvent toujours venir ; je sais me défendre ! 
 
           Prince :                   Elle est belle, mais un peu prétentieuse 
 
            Rose :  Ah ! J’ai toujours un peu froid   
     Ah ! Je hais les courants d’air 

 J’aime tant que l’on prenne soin de moi 
                                                  Vous n’auriez pas par hasard un paravent ? 
 
                    Prince :                   Non. D’abord : il n’y a pas de tigres sur ma        
 planète et les tigres, ça ne mange pas d’herbe.  
 
           Rose :            Je ne suis pas une herbe… 

Ah !Il n’ veut plus m’écouter   
 Ah ! Il préfère se sauver 

                                                  Il prendra le premier vol 

   



  6

                                                  D’oiseaux sauvages qui voudra l’emporter ! 
 

 
3. IL A BESOIN DE TOI 

 
Rose :                    Et si on allait regarder la terre ? 
 
Prince :                  Je vais chercher la boule d’univers. 
 
Rose :                    Regarde comme elle brille ! 
 
Prince :    Le soleil s’est couché  
    et les humains allument leurs réverbères.  
    Ca fait des petites lumières ! 
    Là : c’est le désert  où je suis tombé. 
  Il y fait très chaud ! 
 
Rose : Et les autres roses, où sont-elles ? 
 
Prince : Tu vois cette grande tache verte ?  
 C’est leur jardin. 
 Et ces points rouges,  ce sont-elles. 
 
Rose : Elles sont nombreuses ! 
 
Prince : Trop nombreuses ! 
 Ecoute : elles parlent toutes ensemble :  
 C’est une cacophonie ! Chut !!!  
                              Oh ! Je crois que j’entends mon ami l’aviateur. 
 Il est triste… 
 
Rose : Pourquoi ? 
 
Prince : Je ne sais pas. 
 Son cœur est serré et personne ne le sait. 
 
Rose : Peut-être qu’il a besoin de toi ? 
 
Prince : Tu crois ? 
 
Rose : S’il est triste, tu pourras l’aider ! 
  
Prince :   Mais nous ne pouvons pas laisser les volcans,  
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  Les graines de baobab et le mouton ! 
 
 
 
Rose : Les volcans sont ramonés et  le mouton mangera les graines. 
 
Prince : Il va s’ennuyer sans nous ! 
 
Rose : Ca lui fera du bien d’être un peu responsable. 
 
Prince : Comment vais-je faire pour  retrouver l’aviateur ? 
 La terre est grande. 
 
Rose :  Tu es son ami oui ou non ? 
 
Prince : Bien sûr !……. 
 Tu as raison :  
 Mon ami est malheureux et je ne suis pas avec lui ! 
 Je dois y aller ! 
 Viens Rose, on va préparer le voyage. 
 
Rose : Je vais faire ma valise. 
 Je prends : mes lunettes de soleil, ma crème solaire, 
 mon chapeau, mes pétales de soirée, 
 une épine pour me défendre,  
 ma cloche en verre pour les courants d’air… 
 
Prince : Et moi : ma casquette, la carte routière,  
 ma chaîne porte-bonheur, des bouteilles d’eau  
 et à manger. 
 Tu es prête ? 
 
Rose : Je vais dire au revoir au mouton. 
 
Prince : Dépêchons-nous !  
 une comète va bientôt passer. 
 Nous allons la prendre ! 
 
(Ils s’installent tous les deux pour le voyage) 
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4. L’ARRIVEE SUR LA TERRE 
 

 
Chorégraphie de tous les enfants. 
 
Lumière :  
 
Musique :  CD : “Robert MILES children”.  

       Morceau N°1 
 
 

 
5. L’ALLUMEUR DE REVERBERE-LA REINE 

 
Rose : - Où sommes nous ? 
 
Prince : - Je ne sais pas. 

  On dirait une grande ville. 
    Je vais prendre les bagages . 
 
Rose : - Prince ! Quel est  ce bruit ? 

  Regarde le ciel est illuminé ! 
   
Prince : - C’est un feu d’artifice !  

  Les humains célèbrent une fête. 
 
Rose : - C’est beau. 
 
Prince : - On est tombés dans un jardin. 
 
Rose : - Il y a des fleurs partout ! 
 
Prince : - Comme elles sont jolies. 
 
Rose : - Pas si jolies que ça. 
 
Prince : - Mais toi , tu es unique !…. 
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Rose : - Regarde. Il y a quelqu’un ! 
 

 
 

 
Prince : - Qu’est –ce qu’il fait ? 
 
Rose : - Il allume, il éteint, il allume, il éteint ! 
 
Prince : - Je crois que je le connais. 

  
(Il va vers l’allumeur de réverbère.) 

            - Bonjour. Je suis le Prince. Je t’ai déjà vu ! 
 
Allumeur : - Bonjour.  

  Je suis l’allumeur de réverbère  
 

Prince : - J’en était sûr ! 
 
Allumeur : - Et vous êtes dans mon jardin. 
 
Rose : - Moi je suis  Rose. 
 
Allumeur : - Tu es très belle et très parfumée.  
 
Prince : - Pourquoi es-tu venu sur la terre ? 
 
Allumeur : - Un jour, il y a eu une grande tempête  

  de graines de baobab sur ma planète. 
 
Prince : - Moi, j’ai un mouton qui les mange toutes ! 
 
Allumeur : - J’ai essayé de les enlever  

  mais il y en avait trop.  
  Alors les baobabs ont poussé  
  et ma planète a explosé. 

    J’ai du partir… 
  D’autres planètes ont explosé !  
  Elles aussi, elles n’avaient pas de mouton ! 

 
Rose : - Prince, j’ai soif, j’ai faim. 
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Prince : - Si tu veux, on va boire  et on va manger.  
     On va partager avec toi, allumeur. 
 
 
 
 
Allumeur : - Merci,  vous êtes très aimables  

  mais je dois continuer mon travail. 
 
Prince : - Tu n’arrêtes jamais ? 
 
Allumeur : - C’est la consigne. 

  Et puis, j’ai pris l’habitude. 
   « J’allume et j’éteins. » 

  Quand j’étais sur ma planète,  
  je créais ainsi le jour et la nuit. 
  Mais ici, c’est trop grand, 
  alors j’éclaire mon jardin, ma maison 
  et la maison voisine. 
  Jour, nuit, jour, nuit, jour….. 
   

Reine : - Je vous ordonne de vous arrêter. 
   Et je ne tolère pas qu’on me désobéisse. 
 
Allumeur : - Bonjour Majesté. 
 
Rose : - Qui est cette grande dame ? 
 
Prince : - Mais c’est la Reine : je la connais aussi. 
 
Allumeur : (au Petit Prince) 

- En plus, c’est ma voisine. 
 
Reine : - Parfaitement ! 
   Mais je vous ai reconnu en premier, petit Prince. 
   Je suis en exil,  à cause d’une révolution … 

  de graines de baobab ! 
  J’espère que vous n’en avez pas apporté ! 
 

Rose : - Ne vous inquiétez pas !  
    Nous n’en avons pas. 
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Prince : - Mon mouton s’en charge. 
 
 
 

 
 
 
Reine : - Tant mieux ! 
    J’aurais été obligée  

            de vous faire mettre  
  « aux arrêts »… 
 

Prince : - Par qui ? 
 
Reine : - J’aurais appelé ma garde royale 

  de toutes mes forces ! 
   Gaaaaaaaaaaaardes !!!!!! 

 
Allumeur : - Attention Majesté. 
    Vous allez éteindre ma flamme ! 
 
Reine : - Je le veux ainsi ! 
    D’ailleurs, vous allez choisir : 
    « allumer ou éteindre. » 
 
Allumeur : - Majesté ! 
      Je suis désolé … 
  
Reine : - Vous faites du bruit  

  quand vous craquez vos allumettes  
  et vous m’empêchez de dormir ! 

 
Rose : - Prends donc un briquet, Allumeur. 
 
Reine : - Et puis, avec vous, je ne sais jamais   

  si je dois me lever  
  ou aller me coucher. 
  Tantôt je suis aveuglée par la lumière,  
  tantôt je suis plongée dans l’obscurité. 
  C’est fatiguant à la fin ! 

 
Prince : - C’est la consigne. 
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Rose : - C’est son métier qui veut ça. 
 
 
 

 
 
Reine : - Qui êtes-vous pour aller contre mes ordres ? 
      Des terroristes ou des anti-monarchistes ? 
    
Rose : - Nous vivons en paix. 
 
Prince : - Je cherche simplement mon ami l’aviateur. 
 
Reine : - Ce sont des fadaises ! 

  Et puis d’abord, vous, jolie mademoiselle !  
  Vous allez me donner votre robe  
  Elle me plait beaucoup. 

 
Rose : - Mais c’est MA robe ! 
 
Reine : - Ordre de la Reine. 
   
           (Au Petit Prince) 
Allumeur : - La Reine veut la robe de Rose ! 
 
Prince : - Mais ce n’est pas la sienne ! 
 
Rose : - Si vous voulez,  

  je vous donne mes pétales de soirée. 
  Ils sont très jolis. 

 
Reine : - Hors de question. 
    Je veux la robe. 
 
Allumeur : - La couleur ne va pas à votre teint. 
 
Prince : - Il vous faut une robe bleue ! 
 
Reine : - Je veux la robe ! 
 
Rose : - Elle est à moi ! 
 
Reine : - Je vous ordonne de me la donner,  
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  sinon : punition par la reine ! 
 
  
 

 
 
Rose : - Je ne veux pas et j’ai une épine pour me défendre ! 
 
Prince : - Laissez-la tranquille ! 
                      Vous n’avez pas le droit de la commander. 
 
Reine :         - Je règne sur tout ! 
                       Je vous nomme Général des Armées Royales. 
 Je vous ordonne de prendre la robe. 
 
Prince : - Je suis déjà Prince ! 
 
Allumeur : - Sa Majesté ! J’ai vu des brigands  
   rôder autour de votre palais. 
   Vous devriez aller vite chez vous  
   et bien fermer la porte à clé. 
 
Reine : - Vous avez raison. 
   Je dois protéger mes biens. 
   Et déjouer ce nouveau complot. 
   Les histoires de chiffons passent après ! 
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6. LA BUSINESS-MAN – LA GEOGRAPHE 
 
Prince :  - Merci, Allumeur. 
      Tu nous a bien débarrassés. 
 
Allumeur :  - C’était facile car je la connais bien. 
      Elle n’aime pas perdre son pouvoir. 
 
Rose :  - Heureusement : j’avais mon épine ! 
      Une fois, j’ai même chassé un tigre avec ! 
 
Prince :  - Allumeur : veux-tu être mon Ami ? 
 
Allumeur :  - Je veux bien. Comment fait-on ? 
 
Prince :  - Nous allons nous apprivoiser. 
 
Rose :  - Moi, un jour, j’ai apprivoisé une étoile filante ! 
 
Prince :  - Tu m’as aussi apprivoisé. 
       Pour s’apprivoiser, cela prend du temps. 
 
Allumeur :  - Et la consigne ? 
      « Allumer et éteindre les réverbères ? » 
      Sur ma planète, je le faisais une fois par minute. 
      C’était fatiguant mais régulier. 
      Ici, je ne sais pas très bien. 
      Parfois je m’emballe, d’autres jours, je traîne… 
 
Prince :  - Une fois par jour pourrait suffire. 
      Tu n’aurais qu’à suivre les rythmes du soleil. 
      D’ailleurs, tu as déjà ralenti 
      depuis que nous parlons ensemble ! 
 
Allumeur :  - C’est vrai. J’ai quitté une habitude. 
      J’ai dû passer à l’heure d’été. 
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Prince :  - D’abord,  je dois retrouver mon ami l’aviateur. 
      Tu comprends c’ est mon premier ami. 
      Est-ce que tu l’as vu ? 
 
 
 
Allumeur :  - Je ne crois pas ! 
      Comment est-il ? 
 
Prince :  - C’est une grande personne. 
      Il pilote un avion qui transporte le courrier. 
 
Allumeur :  - Peut-être est-il passé au dessus de mon jardin ? 
      Je guide les avions la nuit avec ma lumière. 
 
Rose :  - Il doit bien ravitailler son avion. 
 
Prince :  - Il achète du kérosène ! 
 
Allumeur :  - Je connais quelqu’un  
             qui a beaucoup d’argent. 
      Tout le monde passe chez elle  
      pour acheter ou pour vendre. 
      Elle doit connaître ton ami. 
 
Prince :  - Allons la voir. 
 
Allumeur :  - Je vous accompagne. 
    Tant pis pour les réverbères. 
    Il y a déjà tellement de lumières, ici. 
 
Rose :  - J’espère qu’elle ne voudra pas acheter ma robe ! 
  (Ils se déplacent jusqu’à la Business-man) 
Allumeur :  - Voilà ! C’est ici ! 
      Elle habite au dernier étage de cette tour. 
 
Rose :  - Comme elle est haute !  
      Elle touche les nuages ! 
 
Prince :  - On va prendre l’ascenseur.  
 
Rose :  - Je vais fermer les yeux :  
      J’ai le vertige. 
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Allumeur :  - On est arrivés ! 
      Il faut être très poli avec elle.  
     Elle aussi se croit  importante. 
 
 
Tous :  - Bonjour Madame ! 
 
La Business : - Bonjour, bonjour ! 
  Entrez, je vous en prie. Je suis très occupée.  
             Je n’ai que peu d’instants à vous consacrer. 
   Mon temps vaut très cher. 
 
Prince :  - Mais vous êtes la Businessman. 
    Sur votre planète, vous comptiez les étoiles ! 
      Vous aussi, vous avez eu une tempête … ??? 
 
La Business :  - Oui… de graines de baobab ! 
    Maintenant, je compte de l’argent. 
    J’en possède beaucoup !… 
    Que désirez-vous ?  
    Un prêt ? Un placement ? 
 
Rose :  - Est-ce que ma robe vous plaît ? 
  
La Business : - Elle est … intéressante ! 
    J’en possède beaucoup et de grande valeur ! 
    Certaines avec de l’or et des diamants. 
 
Rose :  - Ouf ! Je suis tranquille. 
     
Prince :  - Nous cherchons mon « AMI, l’aviateur ». 
    Celui qui transporte…  
    les mandats et les colis postaux !! 
 
Allumeur :  - Nous pensons que vous le connaissez ! 
    Tout le monde passe par votre bureau. 
 
    (Elle se parle à elle-même, en se caressant le menton) 
La Business : - Ami, ami ? Qu’est-ce que ça veut dire « AMI » ?… 
    Peut-être… que je le connais ! 
    Je vous le dirai 
    si vous me donnez quelque chose en échange ! 
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Prince :  - Que voulez-vous ? 
 
La Business : - Dîtes-moi ce que signifie le mot : « Ami » ? 
     
 
Rose :  - « Un Ami »  
    c’est quelqu’un qu’on « aime ». 
    On a de  « l’amitié » pour lui. 
 
La Business : - Ami, aimer, amitié!  Ca suffit maintenant!  
    Ca fait 3 mots  que je ne connais pas. 
    Expliquez - moi simplement : pas de nouveau mot ! 
    Et que ça saute !    
 
Rose :  - Cela veut dire qu’on se sent bien avec lui . 
 
La Business : - Mais comment se sentir bien ? 
    On ne peut pas puisqu’on n’est pas pareils ! 
    Si on était comme des jumeaux, on se sentirait bien : 
    On sentirait la même chose. 
 
Rose :  - Si on était amies, je me sentirais bien avec vous. 
 
La Business : - Mais vous n’êtes pas comme moi ! 
    Je ne suis pas comme vous ! 
    Je ne peux pas me sentir bien avec vous. 
 
Prince :  - Par exemple quand on s’aime :  
    on habite dans la même planète . 
 
Allumeur :  - Ou dans la même maison. 
 
La Business : - Mais vous devez avoir un mur qui vous sépare 
    et les portes sont toujours fermées à clé ! 
    C’est dangereux ! 
 
Prince :  - On a confiance. 
 
Rose :  - Moi, j’ai seulement peur des tigres. 
 
Allumeur :  - Quand on aime, on veut être tout le temps ensemble. 
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La Business : - Comment ça, tout le temps ensemble ? 
    Vous n’êtes pas attachés quand même ! 
    Je ne vois pas de corde entre vous ! 
    Vous êtes libres. 
 
 
Rose :  - Ce sont nos cœurs qui sont attachés : 
    Cela ne se voit pas. 
 
La Business : - Je ne comprends rien à vos histoires. 
    Vous me faîtes perdre mon temps. 
    Et mon temps vaut très cher. 
 
Prince :  - Maintenant, dîtes-nous où est mon ami ! 
     
La Business : - La dernière fois qu’il est venu,  
    il m’a montré un dessin avec un chapeau. 
 
Prince :  - Mais non ! Un boa qui avait avalé un éléphant ! 
 
La Business : - Si ça vous fait plaisir ! 
 
Allumeur :  - Et après, qu’a-t-il fait ? 
 
La Business : - Il m’a dit qu’il allait voir la géographe. 
    Qu’il voulait faire un voyage. 
 
Prince :  - Comment ? Elle est là, elle aussi ? 
 
La Business : - Cette tempête de graines de baobab  
    a fait beaucoup de dégâts. 
 
Rose :  - Et bien, allons voir cette géographe ! 
 
La Business : - Oui. En plus j’ai du travail. 
    Vous la trouverez dans son bureau, là-bas,  
    derrière le Musée des Sciences Universelles. 
    Refermez la porte en sortant. Merci. Au revoir ! 
    Cette conversation m’a fait perdre beaucoup d’argent ! 
 
Les trois :  - Au revoir Madame Businessman ! 
 
Allumeur :  - Ce n’est pas loin. 
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    Suivez-moi. 
 
Prince :  - Tu es gentil de nous aider. 
 
 
 
Allumeur :  - Je me sens plus léger  
    depuis que je suis avec vous. 
    Je vous suis utile. 
 
Rose :  - C’est vrai.  
    Grâce à toi nous allons retrouver  
    la trace de l’aviateur. 
     
Allumeur :  - Voilà. C’est ici. 
 
Les trois :  - Bonjour Madame la Géographe. 
 
Géographe :  - Chers amis, je ne vous attendais pas si tôt. 
 
Prince :  - Vous nous attendiez ? 
 
Géographe :  - Bien sûr. D’ailleurs tout est prêt.  
    J’ai installé la grande lunette.  
    Nous allons pouvoir observer le passage du météorite. 
 
Rose :  - Nous ne sommes pas là pour le météorite. 
 
Prince :  - Nous cherchons mon ami l’aviateur. 
 
Géographe :  - Ah ! Mille excuses ! 
    J’ai cru que vous étiez des confrères géographes. 
    Et que puis-je faire pour vous ? 
 
Rose :  - D’abord je veux savoir pourquoi vous ne notez pas les    
    fleurs dans vos livres. 
 
Géographe :  - Parce qu ‘elles sont éphémères. 
 
Rose :  - Ce n’est pas vrai et ce n’est pas juste. 
    Nous sommes très importantes ! 
    Aussi importantes qu’un fleuve ou qu’une montagne . 
    La preuve, c’est que nous avons des épines ; 
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    Si nous sommes pas importantes  
    alors pourquoi avons-nous des épines ? 
 
 
 
Géographe :  - C’est vrai. Je ne vous avais pas vu sous cet angle. 
    Je vais réparer tout de suite cette erreur. 
 
Prince :  - D’abord, dîtes-nous où est mon ami l’aviateur. 
 
Géographe :  - Lui ! C’est un drôle de bonhomme. 
    Il m’a demandé de une carte pour aller au bout de   
    ce monde. 
 
Allumeur :  - Et vous lui avez donné ? 
 
Géographe :  - Bien sûr. C’était la seule d’ailleurs. 
    Un exemplaire très rare ! 
    Mais que voulez-vous. 
    Il avait l’air si triste. 
 
Allumeur :  - Pourquoi est-il triste ? 
 
Prince :  - C’est ce que je veux savoir . 
    Je veux le consoler. 
    Lui aussi, il m’a consolé autrefois. 
    Enfin, il a essayé. 
 
Rose :  - Le bout de ce monde.  
    Mais, où est-ce ? 
 
Géographe :  - Je sais comment y aller. 
    Je connais toutes mes cartes par cœur. 
 
Allumeur :  - Alors vous pouvez nous montrer le chemin. 
 
Géographe :  - Mais je n’aime pas les voyages. 
    J’aime seulement mon bureau. 
    Mon cher bureau. 
 
Allumeur :  - Mais un bureau, c’est toujours pareil ! 
 
Géographe :  - C’est ça que j’aime. 
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    Le monde me fait peur. 
    Il change tout le temps. 
    Tandis que mon bureau, je le connais bien. 
    Il est solide. Il ne change pas.  J’adore mon bureau . 
   
 
Prince :  - Comment allons-nous le rejoindre ? 
 
Rose :  - Vous seule pouvez nous y emmener. 
 
Allumeur :  - Sans vous nous ne le retrouverons pas. 
 
Géographe :  - Je ne suis pas une aventurière. 
 
Prince :  - S’il vous plait, mon ami a besoin de moi. 
 
Géographe :  - Je voudrais bien vous aider. 
    Vous êtes sympathique. 
    Ah ! Si je pouvait emmener mon bureau sur mon dos ! 
 
Rose :  - Vous n’êtes pas un escargot. 
    Vous n’avez pas besoin de vous déplacer  
    avec une maison ! 
 
Géographe :  - Je n’y avais pas pensé. 
 
Prince :  - Je vous en prie : il a besoin de nous. 
 
Allumeur :  - Après, vous retrouverez votre bureau. 
    Et il n’aura pas bougé . 
 
Prince :  - Et vous écrirez tous vos souvenirs  
    dans un grand livre. 
 
Géographe :  - Bon, bon. Je vais vous aider. 
    Mais c’est loin. 
    On ne peut pas y aller à pied  
    et nous, nous n’avons pas d’avion. 
    Je sais ! Allons voir la dresseuse d’animaux. 
    Elle connaît tous les secrets     
    des Forces Naturelles. 
    Car là où nous allons,   
    ce n’est pas l’homme qui domine. 
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______________ 
 

 
 
 
 
La Reine :  - Je veille sur mes biens et sur mon pouvoir 
    Mais je suis toute seule et je m’ennuie. 
 
La Business : - Tout cet argent m’isole. 
    C’est lui qui a élevé ces murs autour de moi. 
    Je suis seule et je m’ennuie. 
     
     

_____________ 
 

7. LA DRESSEUSE - LA NATURE 
La danse de Zéphira 

 
 
Géographe :  - Voilà. Bonjour Dresseuse. 
    Nous voulons aller « Au bout de ce monde. »  
 
Dresseuse :  - « Au bout de ce monde ! » 
    Mais il faut de bonnes raisons pour y aller. 
    Cherchez-vous quelque chose de très important ? 
 
Prince :  - Nous cherchons quelqu’un. 
 
Dresseuse :  - Quelqu’un qui est  parti  
    « Au bout de ce monde ? » 
 
Prince :  - Nous cherchons mon ami l’aviateur. 
 
Dresseuse :   - L’aviateur ! 
     Je le connais.  
     Il voulait trouver une raison de vivre. 
           
Rose :  - Il n’en a plus ? 
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Dresseuse :  - Il a perdu tous ses rêves. 
 
Allumeur :  - C’est pour ça qu’il est triste. 
 
 
 

 
Prince :  - Dépêchons-nous, alors ! 
 
Dresseuse :  - Vous devez prendre un vol d’oiseaux sauvages. 
    Mais ici, c’est cher ! 
 
Prince :  - Retournons voir la Business-man. 
    Elle nous donnera de l’argent. 
 
Allumeur :  - Et allons chercher la Reine.  
    Elle commandera notre expédition. 
 

__________________ 
 

 
Le désert 

 
Dresseuse :  - Voilà, nous sommes tous arrivés.  
    Ici commence « Le bout de ce monde. » 
 
Reine :  - Je suis très contente de diriger cette grande expédition. 
    Je m’amuse beaucoup ! 
 
Business :   - Moi aussi. Mon argent sert enfin  
    à quelque chose d’agréable : à vous aider. 
 
Prince :  - Mais c’est un désert !  
    Comme celui de mon premier voyage. 
  
Dresseuse :   -  Bonjour Dame Nature ! 
 
Dame Nature : - Bonjour .Que désirez-vous ? 
 
Prince :  - Je cherche mon ami l’aviateur. Je sais qu’il est ici. 
     
Dame Nature : - Ici, ni l’homme ni les animaux ne sont plus en jeu. 
    Ce sont les forces obscures  de la vie qui agissent. 

   



  24

    Ton ami est là. 
 
 

 
 
 
Prince :  - Je ne le vois pas. 
 
Nature :  - Vous êtes arrivés au portes  
    du mystère de chaque vie. 
    Ton ami l’aviateur n’est pas visible . 
      Il se rafraîchit à l’eau de la source unique du désert . 
    Petit Prince, te souviens-tu des paroles du renard ? 
 
Prince :  - Bien sûr.   
    « On ne voit bien qu’avec le cœur. 
    L’essentiel est invisible pour les yeux. » 
 
Nature :  - Petit Prince, te souviens-tu du serpent ? 
 
Prince :  - Oui. Avec sa piqûre il résout toutes les énigmes. 
   
Nature :  - L’aviateur est avec eux et avec Zéphira. 
 
Prince :  - Qui est Zéphira ? 
Nature :  - C’est la gardienne de la porte .  
    Elle donne toutes les réponses. Appelle là ! 
 
Prince :  - Zéphira !!!!!! 
 

______________ 
 DANSE DE ZEPHIRA     

____________ 
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8. L’AVIATEUR 
(Chanson STONE) 

 
Prince :  - Zéphira, où est mon ami l’aviateur ? 
 
Zéphira :  - Il est là. Regarde-le. 
    Il a trouvé son propre désert et il a soif. 
    Il cherche l’essentiel, comme toi, autrefois. 
    Ecoute-le. 
 
   
 
AVIATEUR :    CHANSON 
 
 

9. FINAL 
(Chanson AIMER) 

 
Prince :  - Tu n’es pas seul. Je suis venu te dire quelque chose. Ecoute. 
 
 

AIMER 
 

Aimer c’est brûler ses nuits 
Aimer c’est payer le prix 
Et donner un sens à sa vie 

Aimer c’est brûler ses nuits 
 

Aimer c’est ce qu’il y a d’ plus beau 
Aimer c’est monter si haut 

Et toucher les ailes des oiseaux 
Aimer c’est ce qu’il y a d’ plus beau 

Aimer… 
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